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©  Meuble  tel  que  chaise,  fauteuil  ou  table,  comprenant  un  piètement  présentant  des  croisillons 
articulés,  sur  lequel  est  disposé  un  support. 

©  Meuble,  tel  que  fauteuil,  chaise  ou  table, 
comprenant  : 

.  un  piètement  (1,100,150),  constitué  d'au 
moins  trois  croisillons  formés  de  montants  arti- 
culés  reliés  par  leurs  extrémités  deux  à  deux  ; 

.  un  support  (2,101,180),  destiné  à  reposer  sur 
le  piètement, 
caractérisé  en  ce  que  les  extrémités  libres  en 
regard  de  deux  montants  tubulaires  (15,24) 
appartenant  à  deux  croisillons  (10,13)  diffé- 
rents,  mais  coopérant  entre  eux,  sont  raccor- 
dées  entre  elles  par  un  manchon  (35) 
monopièce  déformable  élastique,  emmanché 
dans  chacune  de  ces  deux  extrémités,  de  sorte 
que  l'ensemble  des  manchons  inférieurs  (30-33) 
forment  point  d'appui  sur  le  sol,  alors  que  partie 
de  l'ensemble  des  manchons  supérieurs  (35-38) 
reçoivent  le  support. 

Application  :  chaises,  fauteuils,  tables. 

CM 
O  
If) 

CL 
LU 

Jouve,  18,  rue  Saint-Denis,  75001  PARIS 



1 EP  0  502  794  A1 2 

L'invention  concerne  un  nouveau  type  de  meu- 
ble,  tel  que  chaise,  fauteuil  ou  table,  du  type  compor- 
tant  un  piètement  constitué  de  croisillons  articulés, 
sur  lequel  est  tendu  un  support  formant  dossier  ou 
plateau  ;  on  connait  depuis  fort  longtemps  des  fau- 
teuils  dénommés  AA  constitués  de  quatre  croisillons 
tubulaires  rigides  pleins,  arrondis  à  leurs  extrémités, 
sur  lesquels  viennent  se  loger  une  toile  formant  dos- 
sier  et  assise.  Bien  que  largement  répandu,  ce  type 
de  fauteuil  présente  l'inconvénient  de  ne  pas  être  plia- 
ble,  mais  seulement  démontable. 

On  a  alors  proposé  d'aménager  à  chacune  des 
extrémités  des  croisillons,  des  chapes  ou  des  char- 
nières  mécaniques  articulées  entre  elles.  Cette  dispo- 
sition  complexe  sur  le  plan  mécanique,  est  coûteuse 
et  en  outre,  rend  difficile  la  manoeuvre  de  pliage  ou 
de  dépliage.  Par  ailleurs,  les  chapes  ou  charnières 
frottent  en  permanence  sur  le  sol,  ce  qui  le  raye  (voir 
par  exemple  US-A-2  691  410). 

L'invention  pallie  ces  inconvénients.  Elle  vise  un 
meuble  du  type  en  question,  dont  le  piètement  est 
constitué  de  croisillons  sur  lequel  s'applique  un  sup- 
port  qui  soit  pliable,  facile  à  plier  et  à  déplier,  sans 
rayer  le  sol. 

Ce  meuble,  qui  comprend  : 
.  un  piètement  constitué  d'au  moins  trois  croisil- 

lons  formés  de  montants  articulés  reliés  par  leurs 
extrémités  deux  à  deux  ; 
.  un  support  destiné  à  reposer  sur  le  piètement, 

se  caractérise  en  ce  que  les  extrémités  libres  en 
regard  de  deux  montants  tubulaires,  appartenant  à 
deux  croisillons  différents,  mais  coopérant  entre  eux, 
sont  raccordées  entre  elles  par  un  manchon  déforma- 
ble  élastique,  monopièce,  emmanché  dans  chacune 
de  ces  deux  extrémités,  de  sorte  l'ensemble  des  man- 
chons  inférieurs  forment  point  d'appui  sur  le  sol,  alors 
que  partie  de  l'ensemble  des  manchons  supérieurs 
reçoivent  le  support. 

Avantageusement,  en  pratique  : 
-  le  manchon  monopièce  est  en  matière  plasti- 
que  déformable,  présentant  un  fort  pouvoir  élas- 
tique  de  retour,  apte  à  résister  aux  intempéries, 
aux  différences  de  température  et  à  l'abrasion  ; 
avantageusement,  ce  manchon  est  en  polyuré- 
thanne  thermoplastique,  en  élastomère,  en  PVC  ; 
il  importe  qu'il  soit  mécaniquement  résistant  et 
revienne  facilement  et  sans  déformation  à  sa 
position  initiale  ; 
-  le  manchon  monopièce  déformable  élastique 
est  constitué  par  une  pièce  monobloc  moulée, 
comprenant  un  corps  cylindrique  dont  le  diamètre 
correspond  sensiblement  au  diamètre  extérieur 
des  montants,  ce  corps  cylindrique  présentant  à 
chacune  de  ses  deux  extrémités  un  embout  tron- 
conique  rattaché  à  ce  corps  par  sa  petite  base, 
l'extrémité  des  montants  étant  alors  retreinte  sur 
un  de  ses  embouts  tronconiques  ; 
-  les  montants  tubulaires  sont  en  aluminium,  en 

acier,  voire  en  matière  composite,  et  notamment 
en  matière  plastique. 
Dans  une  première  forme  de  réalisation,  le  meu- 

ble  est  un  siège  qui  comprend  quatre  croisillons  coo- 
5  pérant  chacun  avec  deux  autres  croisillons,  les  deux 

montants  des  deux  croisillons,  respectivement  avant 
et  arrière,  étant  égaux,  mais  les  montants  du  croisillon 
avant  étant  plus  petits  que  les  montants  du  croisillon 
arrière,  alors  que  les  montants  des  deux  croisillons 

10  latéraux  ne  sont  pas  égaux,  chaque  croisillon  compor- 
tant  un  petit  montant  sensiblement  égal  aux  montants 
du  croisillon  avant  et  un  grand  montant  sensiblement 
égal  aux  montants  du  croisillon  arrière. 

Dans  cette  forme  d'exécution,  le  support  est  une 
15  toile  trapézoïdale  dont  la  petite  base  est  disposée  à 

l'avant  et  la  grande  base  à  l'arrière,  cette  toile  étant 
fixée  sur  les  quatre  manchons  supérieurs  au  moyen 
de  goussets  ménagés  à  cet  effet  à  chacun  des  angles 
du  trapèze.  Chaque  gousset  présente  alors  un  moyen 

20  d'accrochage  rapide  disposé  sur  la  face  envers  de  la 
toile,  et  sur  la  face  envers  du  gousset  de  manière  à 
emprisonner  chacun  des  manchons  supérieurs. 

Dans  une  seconde  forme  d'exécution,  le  siège 
est  un  tripode  et  est  constitué  de  trois  croisillons,  dont 

25  les  montants  coopèrent  chacun  avec  les  deux  mon- 
tants  des  deux  autres  croisillons,  les  montants  du 
croisillon  avant  étant  égaux,  les  deux  croisillons  laté- 
raux  présentant  chacun  un  petit  montant  destiné  à 
être  dirigé  vers  l'avant,  et  un  grand  montant  destiné  à 

30  être  dirigé  vers  l'arrière,  le  support  est  alors  une  toile 
triangulaire,  dont  la  base  est  dirigée  vers  l'avant  et  le 
sommet  vers  l'arrière  des  goussets  analogues  aux 
goussets  précédents  de  la  toile  trapézoïdale. 

Dans  une  troisième  forme  d'exécution,  le  meuble 
35  est  une  table  dans  laquelle  le  piètement  est  constitué 

de  quatre  croisillons  dont  les  montants  sont  égaux 
entre  eux,  et  dont  le  support  forme  plateau  et  est 
constitué  d'une  succession  de  barres  parallèles 
enroulables,  la  face  interne  du  plateau  présentant  des 

40  moyens  d'accrochage  avec  les  manchons  supérieurs 
pour  définir  ainsi  des  hauteurs  différentes  de  position- 
nement  du  plateau,  l'ensemble  étant  ainsi  alors  avan- 
tageusement  repliable. 

La  manière  dont  l'invention  peut  être  réalisée  et 
45  les  avantages  qui  en  découlent,  ressortiront  mieux 

des  exemples  de  réalisation  qui  suivent,  à  l'appui  des 
figures  annexées. 

La  figure  1  montre  une  vue  perspective  sommaire 
d'un  piètement  pour  siège  à  quatre  pieds,  alors  que 

50  la  figure  2  montre  une  toile  support  trapézoïdale. 
La  figure  3  est  une  vue  perspective  sommaire 

d'un  tel  fauteuil  à  quatre  pieds. 
La  figure  4  montre  une  première  forme  de  réali- 

sation  d'un  manchon  élastique  d'articulation  mono- 
55  pièce  et  la  figure  5  une  autre  forme  d'exécution  de  ce 

manchon. 
La  figure  6  montre  en  détail  la  réalisation  d'un 

gousset. 
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La  figure  7  montre  le  fauteuil  de  la  figure  3  replié. 
La  figure  8  montre  une  autre  forme  d'exécution 

d'un  siège  tripode. 
La  figure  9  montre  une  forme  de  réalisation  pour 

table. 
La  figure  10  montre  en  coupe  et  en  vue  de  côté 

une  forme  d'exécution  préférée  du  manchon  mono- 
pièce  caractéristique  de  l'invention. 

Les  figures  1  1  et  12  montrent  une  forme  d'exécu- 
tion  d'un  siège  à  quatre  pieds. 

Dans  la  première  forme  de  réalisation  montrée 
aux  figures  1  à  7,  le  meuble  selon  l'invention  est  un 
fauteuil  à  quatre  pieds.  Ce  fauteuil  comprend  essen- 
tiellement  un  piètement  désigné  par  la  référence 
générale  (1)  montré  en  détail  à  la  figure  1,  destiné  à 
recevoir  un  support  désigné  par  la  référence  générale 
(2),  de  forme  générale  trapézoïdale,  en  toile,  formant 
dossier  et  assise,  montré  en  plan  à  la  figure  2. 

Le  piètement  (1)  caractéristique  de  l'invention 
comprend  essentiellement  quatre  croisillons,  respec- 
tivement  avant  (10),  arrière  (11),  latéral  droit  (12), 
latéral  gauche  (13),  chacun  de  ces  croisillons  étant 
constitué  de  deux  montants  tubulaires  articulés  en 
leur  milieu  (15,16,17,18),  dans  lequel  : 

-  le  croisillon  avant  (10)  est  constitué  de  deux 
montants  égaux,  respectivement  (20)  et  (21)  ; 
-  le  croisillon  arrière  (1  1)  est  formé  également  de 
deux  montants,  respectivement  (22,23),  égaux, 
articulés  en  (17),  plus  grands  que  (20,21)  ; 
-  alors  que  les  deux  croisillons  latéraux  (12,13) 
sont  constitués  chacun  de  deux  montants,  res- 
pectivement  (24,26),  égaux  à  (20,21)  et  (25,27) 
égaux  à  (22,23). 
Selon  une  caractéristique  essentielle  de  l'inven- 

tion,  les  extrémités  en  regard  de  deux  montants  sont 
reliées  entre  elles  par  des  manchons  déformables 
élastiques,  respectivement  : 

-des  manchons  (30,31,32,33)  inférieurs  desti- 
nés  à  former  les  quatre  pieds  et  formant  point 
d'appui  sur  le  sol  ; 
-  des  manchons  supérieurs  (35,36,37,38),  dont 
l'ensemble  est  destiné  à  recevoir  la  toile  (2). 
Ces  manchons  monopièces  caractéristiques  (31- 

38)  sont  constitués  par  un  cylindre  en  caoutchouc  ou 
en  élastomère  renforcé  par  des  fibres  textiles, 
emmanché  de  force  ou  rétreint  sur  les  extrémités  des 
montants  (1,27).  Avantageusement,  ces  manchons 
sont  pleins,  et  de  préférence  moulés.  Il  importe  qu'ils 
soient  mécaniquement  résistants  et  reviennent  facile- 
ment  et  sans  déformation  à  leur  position  initiale,  c'est- 
à-dire  avec  le  minimum  de  rémanence  ou 
d'hystérésis. 

Dans  une  première  forme  d'exécution  montrée  à 
la  figure  4,  ces  manchons  (30)  présentent  à  chacune 
de  ses  deux  extrémités  (40,41)  une  portion  également 
cylindrique  (40,41),  dont  le  diamètre  correspond  sen- 
siblement  au  diamètre  intérieur  des  montants.  Ces 
extrémités  (40,41)  sont  alors  emmanchées  à  force 

dans  les  montants  (20,25)  correspondants  et  sont 
maintenus  en  place  par  un  coup  de  poinçon  (42,43). 

Dans  une  forme  d'exécution  avantageuse  mon- 
trée  à  la  figure  5,  le  manchon  (30)  comprend  un  corps 

5  cylindrique  plein  (43),  dont  le  diamètre  correspond 
sensiblement  au  diamètre  extérieur  des  montants, 
par  exemple  (20).  Ce  corps  (43)  présente  à  chacune 
de  ses  deux  extrémités,  un  embout  tronconique 
(44,45),  relié  au  corps  par  sa  petite  base  (46,47).  La 

10  grande  base  (48)  a  un  diamètre  légèrement  plus 
grand  que  le  diamètre  interne  du  montant  correspon- 
dant  (20),  ce  qui  permet  de  l'emmancher  à  force,  puis 
pour  assurer  le  maintien  de  l'ensemble,  il  suffit  de 
rétreindre  l'extrémité  (49)  du  tube  correspondant  (20) 

15  sur  la  petite  portion  tronconique  (46),  par  exemple  au 
moyen  d'une  presse.  Comme  le  diamètre  du  corps 
(43)  est  sensiblement  le  même  que  celui  du  montant 
(20),  on  évite  ainsi  des  angles  dépassant  qui  provo- 
quent  souvent  des  petites  blessures,  mais  qui  surtout 

20  risque  de  provoquer  le  déchirement  de  la  toile. 
La  toile  support  (2)  (voir  figures  2  et  6),  a  une 

forme  générale  trapézoïdale,  dont  la  petite  base  (50) 
est  destinée  à  coopérer  avec  les  manchons  avant 
supérieurs  (35,38),  alors  que  la  grande  base  (51  )  coo- 

25  père  avec  les  manchons  supérieurs  arrières  (36,37). 
Le  pourtour  (52)  de  cette  toile  présente  un  surjet  et 
chacun  des  angles  (53,54,55,56)  présente  un  gous- 
set  montré  en  détail  à  la  figure  6,  destiné  à  coopérer 
avec  les  manchons  supérieurs  (35-38).  La  face 

30  envers  (57)  de  la  toile  (2),  présente  au  voisinage  du 
gousset  (53)  un  organe  d'accrochage  rapide,  par 
exemple  mâle  (58),  destiné  à  coopérer  avec  un 
organe  correspondant,  par  exemple  femelle  (59), 
ménagé  à  cet  effet  sur  la  face  envers  du  gousset  (53). 

35  II  suffit  d'introduire  le  gousset  (53)  sur  le  manchon 
(35)  correspondant,  puis  d'emprisonner  ce  manchon 
(35)  par  les  dispositifs  d'accrochage  complémentai- 
res  (58,59),  par  exemple  du  type  velours  à  crochet 
connu  sous  la  marque  déposée  VELCRO. 

40  Les  axes  d'articulation  (15,16,17,18)  des  mon- 
tants,  peuvent  être  réalisés  de  toute  manière  connue, 
par  exemple  au  moyen  d'un  axe  riveté.  Avantageuse- 
ment,  l'un  de  ces  axes,  par  exemple  (16),  présente 
une  sangle  (60)  destinée  à  assurer  le  maintien  de 

45  l'ensemble  en  position  totalement  repliée  (voirfigures 
1  et  7). 

On  comprend  aisément  que  l'ensemble  montré 
aux  figures  1  et  3,  est  facile  à  replier,  même  en  lais- 
sant  la  toile  (2)  en  place.  Il  suffit  de  refermer  le 

50  compas  formé  par  chacun  des  montants  des  croisil- 
lons  pour  les  amener  en  la  position  montrée  à  la  figure 
7,  et  de  maintenir  l'ensemble  grâce  à  la  sangle  (60) 
qui  vient  s'engager  sur  un  axe  dépassant  prévu  à  cet 
effet  sur  l'articulation  elle-même  concernée  (16). 

55  Dans  une  deuxième  forme  d'exécution,  le  meuble 
est  un  siège  tripode  montré  à  la  figure  8,  constitué 
d'un  piètement  désigné  par  la  référence  générale 
(1  00)  et  d'une  toile  support  triangulaire  (101),  réalisée 

3 
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de  manière  analogue  à  la  toile  (2),  si  ce  n'est  que  sa 
forme  générale  est  triangulaire  et  non  pas  trapézoï- 
dale,  et  que  la  base  est  destinée  à  coopérer  avec 
l'avant  et  la  pointe  avec  l'arrière. 

Le  piètement  (100)  comprend  trois  croisillons, 
respectivement  (102,103,104),  à  savoir  : 

-le  croisillon  avant  (102)  de  deux  montants 
(105,106)  articulés  en  leur  milieu  (107)  ; 
-  alors  que  les  deux  croisillons  latéraux 
(103,104)  sont  constitués  de  deux  petits  mon- 
tants  (108,109)  égaux  à  (105,106),  et  de  deux 
grands  montants  (110,11  1),  chacun  deux  à  deux 
articulés  en  (112,113). 
Les  croisillons  (102,103,104)  coopèrent  chacun 

avec  les  deux  autres  croisillons  au  moyen  de  man- 
chons,  respectivement  : 

.de  trois  manchons  (120,121,122)  inférieurs, 
destinés  à  former  point  d'appui  sur  le  sol, 
.  et  de  trois  manchons  (123,124,125)  supérieurs, 

destinés  à  recevoir  les  goussets  placés  aux 
angles  de  la  toile  support  triangulaire  (101). 
Ces  manchons  respectivement  inférieurs 

(120,121,122)  et  supérieurs  (123,124,125),  sont  ana- 
logues  aux  manchons  précédents  (30-38). 

Dans  une  autre  forme  d'exécution  montrée  à  la 
figure  9,  le  meuble  est  une  table.  Dans  cette  forme 
d'exécution,  le  piètement  désigné  par  la  référence 
générale  (150),  est  formé  de  quatre  croisillons  égaux 
(151,152,153,154),  formés  chacun  de  deux  mon- 
tants,  par  exemple  (155,156,157,158),  articulés  deux 
à  deux,  par  exemple  en  (160,161),  et  présentant  à 
leurs  extrémités  en  regard  deux  à  deux  des  man- 
chons  analogues  à  (1  20-1  25)  ou  analogues  à  (30-38), 
élastiques  déformables,  respectivement  : 

-des  manchons  inférieurs  (170,171,172,173), 
destinés  à  former  pieds  et  appuis  sur  le  sol  ; 
-  et  des  manchons  supérieurs,  respectivement 
(174,175,176,177),  destinés  à  recevoir  le  sup- 
port,  à  savoir  le  plateau. 
Le  support,  formant  plateau  désigné  par  la  réfé- 

rence  générale  (180),  est  constitué  par  une  succes- 
sion  de  lattes  parallèles  (181,182,183),  reliées  entre 
elles  de  manière  à  pouvoir  être  enroulées. 

La  face  interne  inférieure  du  plateau  (180) 
comporte  des  moyens  d'accrochage,  tels  que  des 
ergots  venus  de  moulage  ou  rapportés,  destinés  à 
coopérer  avec  les  manchons  supérieurs  (174-177), 
pour  bloquer  les  croisillons  en  position  et  ainsi  ajuster 
la  hauteur  du  plateau  (180)  par  rapport  au  sol. 

Comme  précédemment,  l'ensemble  piètement 
(150)  et  plateau  (180),  est  entièrement  repliable. 

La  figure  10  montre,  comme  déjà  dit,  une  forme 
d'exécution  préférée  du  manchon  monopièce  carac- 
téristique.  Ce  manchon  désigné  par  la  référence 
générale  (200)  est  constitué  par  une  pièce  monobloc 
massive,  moulée  par  injection,  en  matière  thermo- 
plastique  élastique,  par  exemple  en  un  élastomère  de 
polyuréthanne  chargé  en  fibres  de  verre  et  coloré. 

Le  corps  central  (201),  présente  à  chacune  de 
ses  extrémités  une  tête  respectivement  (202)  et  (203) 
comprenant  un  embout  mâle  (204  et  205)  dépassant, 
chanfreiné,  dont  le  diamètre  correspond  sensible- 

5  ment  au  diamètre  intérieur  des  croisillons,  pour  être 
emmanchés  à  force  et  au  diamètre  du  corps  (201). 
Ces  embouts  (204,205)  coaxiaux  au  corps  (201)  sont 
entourés  d'une  jupe  de  recouvrement  (206,207) 
ménageant  avec  l'embout  un  espace  correspondant 

w  à  l'épaisseur  des  croisillons. 
L'extrémité  de  ces  jupes  (206,207)  présente  des 

tores  (208-211)  destinés  à  parfaire  le  serrage  de  la 
jupe  (206,207)  sur  l'extrémité  des  croisillons  lorsque 
ceux-ci  sont  pliés  ou  mis  en  position. 

15  Dans  un  mode  d'exécution  pratique,  le  corps  et 
les  embouts  ont  environ  quinze  millimètres  de  diamè- 
tre,  une  longueur  hors-tout  de  120  mm,  et  chaque 
jupe  à  une  longueur  de  25  mm  pour  un  diamètre 
moyen  (hors  tore)  de  20  mm. 

20  Dans  une  forme  de  réalisation  montrée  aux  figu- 
res  1  1  et  1  2,  le  meuble  est  un  siège  quadripode,  cons- 
titué  d'un  piètement  désigné  par  la  référence 
générale  (220)  et  d'une  toile  support  rectangulaire 
(221),  réalisée  de  manière  analogue  à  la  toile  (2). 

25  Le  piètement  caractéristique  (220)  comprend 
essentiellement  comme  (1)  quatre  croisillons,  respec- 
tivement: 

-  un  croisillon  avant  (222)  formé  de  deux  mon- 
tants  égaux  (223,224)  articulés  en  leur  milieu 

30  (225)  ; 
-  un  croisillon  arrière  formé  de  deux  montants 
également  égaux  (227,228),  articulés  en  leur 
milieu  (229),  plus  grands  que  les  montants  avant 
(223.224)  ; 

35  -de  deux  croisillons  latéraux  (230,231)  consti- 
tués  de  deux  petits  montants  (232,233)  égaux  à 
(223,224)  et  de  deux  montants  de  longueur  inter- 
médiaire  en  longueur  (234,235),  chacun  articulé 
deux  à  deux  en  (236)  et  (237). 

40  Les  extrémités  inférieures  de  tous  les  montants 
sont  reliées  entre  elles  par  des  manchons  monopièce 
déformable  élastique,  emmanchés  (240,243),  desti- 
nés  à  former  appui  sur  le  sol.  De  même,  les  extrémités 
avant  supérieures  sont  reliées  entre  elles  par  deux 

45  manchons  analogues  (244,245)  sur  lesquels  viennent 
se  loger  les  goussets  non  référencés,  placés  aux 
deux  angles  avant  de  la  toile  support  (221)  et  analo- 
gues  à  (55,56). 

En  revanche,  dans  cette  forme  de  réalisation,  les 
50  deux  montants  arrière  (227,228)  coopèrent  avec  les 

deux  montants  latéraux  intermédiaires  (234,235)  au 
moyen  d'un  coulisseau  (250,251)  montré  en  détail  à 
la  figure  12.  Ce  coulisseau  monopièce  en  matière 
plastique  moulée,  par  exemple  en  polyuréthane, 

55  comprend  un  raccordement  (252),  analogue  à  (201- 
209)  pour  être  emmanché  à  l'extrémité  supérieure 
des  deux  montants  latéraux  intermédiaires  (227,228). 
Ce  raccordement  est  solidaire  d'une  bague  (253) 

4 
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cylindrique,  percée  en  son  centre  d'une  ouverture 
(254)  également  cylindrique  et  dont  le  diamètre  est 
légèrement  supérieur  au  diamètre  des  montants 
arrière  (227,228)  pour  pouvoir  coulisser  sur  ceux-ci. 

Les  extrémités  supérieures  (260,261)  des  mon- 
tants  arrière  (227,228)  reçoivent  une  pièce  d'appui 
arrondie  (262,263),  par  exemple  en  matière  plastique 
moulée,  notamment  en  polypropylène,  destinée  à 
venir  se  loger  dans  les  deux  goussets  non  représen- 
tés  analogues  à  (53,54),  de  manière  à  ce  que  la  partie 
arrière  de  la  toile  support  (221)  forme  dossier. 

Les  chaises  et  tables  réalisées  conformément  à 
l'invention  présentent  de  nombreux  avantages  par 
rapport  à  ceux  commercialisés  à  ce  jour.  On  peut 
citer  : 

-  tout  d'abord  et  surtout  le  fait  que  l'ensemble  est 
totalement  repliable,  donc  facile  à  transporter  et 
à  stocker  ; 
-  le  fait  que  les  manchons  inférieurs  notamment 
sont  en  matière  plastique  et  non  pas  en  métal,  for- 
ment  alors  patins,  ce  qui  évite  de  rayer  le  sol  ;  en 
outre,  ils  ont  également  une  fonction  amortisseur 
et  anti-dérapante  ; 
-  le  fait  que  les  manchons  supérieurs  également 
en  matière  plastique,  permettent  d'éviter  l'agres- 
sion  de  la  toile  ou  du  plateau  ; 
-  les  manchons  élastiques  caractéristiques  étant 
déformables,  forment  également  amortisseurs 
lors  de  la  mise  en  tension  de  la  toile  et  contribuent 
ainsi  au  déploiement  et  à  la  mise  en  place  de 
l'ensemble  ; 
-  enfin,  la  possibilité  de  recourber  totalement  les 
manchons  (voir  figure  7),  ce  qui  permet  de  replier 
totalement  l'ensemble  et  facilite  la  mise  en  place 
et  le  maintien  replié  grâce  à  la  sangle  de  ferme- 
ture  (60)  ;  cette  dernière  est  en  permanence  sous 
tension,  compte  tenu  de  la  rémanence  des  man- 
chons. 

Revendications 

1/  Meuble,  tel  que  fauteuil,  chaise  ou  table, 
comprenant  : 

.  un  piètement(1,  100,  150),  constitué  d'au  moins 
trois  croisillons  formés  de  montants  articulés 
reliés  par  leurs  extrémités  deux  à  deux  ; 
.  un  support  (2,  1  01  ,1  80),  destiné  à  reposer  sur  le 

piètement, 
caractérisé  en  ce  que  les  extrémités  libres  en  regard 
de  deux  montants  tubulaires  (15,24)  appartenant  à 
deux  croisillons  (10,13)  différents,  mais  coopérant 
entre  eux,  sont  raccordées  entre  elles  par  un  man- 
chon  (35)  monopièce  déformable  élastique,  emman- 
ché  dans  chacune  de  ces  deux  extrémités,  de  sorte 
que  l'ensemble  des  manchons  inférieurs  (30-33)  for- 
ment  point  d'appui  sur  le  sol,  alors  que  partie  de 
l'ensemble  des  manchons  supérieurs  (35-38)  reçoi- 

vent  le  support. 
21  Meuble  selon  la  revendication  1  ,  caractérisé  en 

ce  que  le  manchon  monopièce  (30-38  ;  120-125  ; 
170-177)  est  en  matière  plastique  déformable  élasti- 

5  que  moulée. 
3/  Meuble  selon  la  revendication  2,  caractérisé  en 

ce  que  le  manchon  (30-38;  120-125;  170-177)  défor- 
mable  élastique,  comprend  un  corps  (43)  cylindrique, 
dont  le  diamètre  correspond  au  diamètre  extérieur 

10  des  montants  (20,25),  ce  corps  cylindrique  (43)  pré- 
sentant  à  chacune  de  ses  deux  extrémités  un  embout 
tronconique  (44,45)  rattaché  à  ce  corps  par  sa  petite 
base  (46,47),  et  dont  la  grande  base  (48)  présente  un 
diamètre  légèrement  supérieur  au  diamètre  inférieur 

15  du  montant  correspondant  (20),  l'extrémité  (49)  du 
montant  correspondant  (20)  étant  retreinte  sur 
l'embout  tronconique  (44)  correspondant. 

4/  Meuble  selon  l'une  des  revendications  1  à  3, 
formant  siège,  caractérisé  en  ce  qu'il  comprend  qua- 

20  tre  croisillons  (10-13)  coopérant  chacun  avec  deux 
autres  croisillons,  les  deux  montants  (20,21)  et 
(22,23)  des  deux  croisillons  respectivement  avant 
(20,21)  et  arrière  (22,23),  étant  égaux,  mais  les  mon- 
tants  avant  (20,21)  étant  plus  petits  que  les  montants 

25  (22,23)  arrière,  alors  que  les  montants  (24-27)  des 
croisillons  (12,13)  latéraux,  sont  différents. 

5/  Meuble  siège  selon  la  revendication  4,  carac- 
térisé  en  ce  que  le  support  (2)  est  une  toile  trapézoï- 
dale  ou  rectangulaire,  dont  la  petite  base  (50)  coopère 

30  avec  le  croisillon  avant  (10),  alors  que  la  grande  base 
(51)  coopère  avec  le  croisillon  arrière  (11),  la  toile  (2) 
étant  fixée  sur  les  quatre  manchons  (35-38)  supé- 
rieurs,  au  moyen  de  goussets  (53-56)  ménagés  à  cet 
effet  à  chacun  des  angles  du  trapèze  ou  du  rectangle 

35  respectivement. 
6/  Meuble  siège  selon  la  revendication  5,  carac- 

térisé  en  ce  que  les  goussets  (53,56)  présentent  un 
moyen  d'accrochage  rapide  (58,59)  disposé  sur  la 
face  envers  (57)  de  la  toile  (2),  et  sur  la  face  envers 

40  du  gousset  (53)  de  manière  à  emprisonner  chacun  un 
manchon  supérieur  (35-38). 

71  Meuble  siège  selon  l'une  des  revendications  1 
à  3  et  6,  caractérisé  en  ce  que  le  piètement  (100)  est 
formé  de  trois  croisillons  (102,103,104),  coopérant 

45  chacun  avec  les  deux  montants  des  deux  autres  croi- 
sillons,  les  montants  (105,106)  du  croisillon  avant 
(102)  étant  égaux,  alors  que  les  deux  croisillons  arti- 
culés  latéraux  (103,104)  comprennent  chacun  un 
petit  montant  (108,109)  destiné  à  être  dirigé  vers 

50  l'avant  pour  coopérer  avec  les  montants  (105,106)  du 
croisillon  avant  (102),  et  un  grand  montant  (110,1  11) 
destiné  à  être  relié  par  un  manchon  supérieur  (124), 
la  toile  support  (101)  s'appuyant  sur  les  manchons 
supérieurs  (123,124,125). 

55  8/  Meuble  en  forme  de  table  selon  l'une  des 
revendications  1  à  5,  caractérisé  en  ce  qu'il  se 
compose  de  quatre  croisillons  égaux  (151,152,153, 
1  54)  et  en  ce  que  le  support  (1  80)  forme  plateau  et  est 

5 
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constitué  par  une  succession  de  lames  (1  81  ,1  82,  1  83) 
parallèles,  reliées  entre  elles  pour  pouvoir  être  enrou- 
lées. 

9/  Meuble  siège  selon  la  revendication  4,  carac- 
térisé  en  ce  que  le  support  (221)  est  une  toile  trapé-  5 
zoïdale  ou  rectangulaire  dont  la  petite  base  coopère 
avec  le  croisillon  avant  (222),  alors  que  la  grande 
base  coopère  avec  le  croisillon  arrière  (227-229),  la 
toile  (221)  présentant  à  chacun  de  ses  angles  des 
goussets  coopérant  respectivement  sur  l'avant  avec  10 
les  manchons  avant  supérieurs  (244)  et  (245),  et  sur 
l'arrière  avec  des  pièces  d'appui  arrondies  (262,263) 
ménagées  à  cet  effet  à  l'extrémité  (260,261  )  des  mon- 
tants  arrière  (227,228)  du  croisillon  arrière. 
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